
DÉBATS DES COMMUNES 22 janvier 1987

Bois d'oeuvre-Droit à l'exportation

les Américains exerçaient un droit de veto sur les actes du
gouvernement canadien et des provinces pour ce qui est de la
majoration du prix du bois d'oeuvre canadien sur le marché
américain.

Si l'entente était une si bonne affaire, on se serait attendu à
ce que la ministre du Commerce extérieur (M"* Carney) tienne
à s'en attribuer le mérite quand l'entente a été conclue et
annoncée. Le premier ministre (M. Mulroney) aurait tenu à
être sur place pour s'en attribuer le mérite au moment de
l'annonce. Le fait que tous les deux se soient trouvés alors bien
loin d'ici est significatif. Le fait que la ministre du Commerce
extérieur ait été au soleil à Hawaii tandis que le premier minis-

de l'entente, le ministre d'État aux Forêts et aux Mines (M.
Merrithew), en l'absence de la ministre du Commerce exté-
rieur, a déclaré très honnêtement à propos de l'accord final que
les Américains ont obtenu leur livre de chair. Je félicite le
ministre de son honnêteté à cet égard, mais quel aveu! Quelle
meilleure preuve peut-on avoir que ce n'est pas un bon accord
pour le Canada?
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